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« Deux portes saintes à ouvrir…  » 

 
« Cette parole de l’Écriture, que vous venez d’entendre, c’est aujourd’hui qu’elle s’accom-

plit ».1 Ces mots de Jésus, prononcés dans la Synagogue de Nazareth, il y a deux mil ans, résonnent 

dans notre Basilique-cathédrale à Québec avec autant d’intensité. Ils témoignent de l’aujourd’hui 

du salut, car nous aussi, nous ressentons le besoin que s’accomplisse chez-nous ce que le prophète 

Isaïe avait proclamé : la Bonne Nouvelle est annoncée aux pauvres, la libération aux prisonniers, 

les aveugles voient la lumière et les opprimés sont libérés. 

Nous avons grandement besoin de « cette année de bienfaits accordée par le Seigneur ».2 Le 

Pape François l’a exprimé clairement : « Pourquoi, aujourd’hui, un Jubilé de la Miséricorde ? 

Simplement parce que l’Église, en ce moment de grands changements d’époque, est appelée à offrir 

plus fortement les signes de la présence et de la proximité de Dieu. Ce n’est pas le temps pour la 

distraction, mais au contraire pour rester vigilants et réveiller en nous la capacité de regarder 

l’essentiel. C’est pour cela que l’Année Sainte devra maintenir vivant le désir de savoir accueillir 

les nombreux signes de la tendresse que Dieu offre au monde entier et surtout à tous ceux qui sont 

dans la souffrance, qui sont seuls et abandonnés, et aussi sans espérance d’être pardonnés et de 

se sentir aimés du Père.  

  

                                                        
1 Luc 4, 21 
2 Luc 4, 19 



 2 

 

Une année Sainte pour éprouver fortement en nous la joie d’avoir été retrouvés par Jésus, 

qui comme Bon Pasteur est venu nous chercher parce que nous étions perdus. C’est le temps favo-

rable pour soigner les blessures, pour ne pas nous lasser de rencontrer tous ceux qui attendent de 

voir et de toucher de la main les signes de la proximité de Dieu, pour offrir à tous, à tous, le chemin 

du pardon et de la réconciliation ».3 

Cette Porte Sainte, maintenant ouverte à nouveau, est un signe sensible et tangible du cœur 

ouvert de notre Dieu, d’où jaillit et coule sans cesse le grand fleuve de la miséricorde. « Cette 

source ne sera jamais épuisée pour tous ceux qui s’en approcheront. Chaque fois qu’on en aura 

besoin, on pourra y accéder, parce que la miséricorde de Dieu est sans fin ».4 

Que tous ceux et celles qui franchiront cette porte, tout au long du Jubilé de la Miséricorde, 

qu’ils soient croyants ou loin de la foi, fassent l’expérience d’une rencontre qui leur permette de se 

laisser aimer par un Dieu qui ne désire que leur bonheur. La bienheureuse Dina Bélanger, une jeune 

de chez-nous, affirmait : « Ouvrir la porte de son cœur à Jésus, c’est ouvrir la porte sainte ! » La 

Porte Sainte de Québec est ouverte. Que tout au long de cette année de grâce, la Porte Sainte de 

notre cœur s’ouvre bien grande elle aussi, pour accueillir tout ce que Dieu souhaite accomplir en 

nous. Laissons-le nous surprendre !   

                                                        
3 Pape François, Homélie aux Vêpres du 11 avril 2015  
4 Pape François, Bulle d’indiction Misericordiae Vultus, No. 25 


